des Princes ¢rc. Novembee 174Y, 323
Mulheurenx qui jaionx de ta [ainte puiffance,
An Schifine andacienx vint donner lz naiffance,
Envieuje du titre a toi [enle affiré
Bizance de la Foi perd le dépor facré.

Lz Grece infortunée , 4 ta woix indocile s
D'heretigues divers n'e ples qu'un sir acile.
Henrvenx qui chagse jouy brulant de mon ardesy
D'une bouche [incere honove ta grandeur.
Henrensx qui s attachant a la foi del'Eglife ,

En recherche la fource & ta garde commife.
Envain de la Réforme un motif prétexte s
Donne a tes ennemis un air d antorité ;

De lenrs difconrs adroits la picufe apparense
Nefl bonne qu'a tromper la crédule ignorance.

L’aurre picce cft une Qde pour leRoide e~
logne , Duc de Lorraine & de Bar. La voicidga-
lement,

O D E.

E me livre aux tranfports dun zéle cloviesx ,
LORRAIN , Jois attentif ,un Dictt ménze n3 in-
- 4

Jpire. . Ode pouz
9e chante ce grand Roi qui denné par les Cienx  le Rol de
Sy UEtar  [ur nos caeurs cxerce fon empire. Pologne.

wip

A ce noble pincoan reconnois STANISLAS,
Des plus rares vertus la foule environne.
Les wois-tn dans le fen du plus bean des combars

Du Monarg:ue mﬂﬂmmé je fuis Uhenrewfe amante s

Senfible an traits [».ompmx de [afidélisé ,

e regois tous les jours wune prewve éclarante.
Des



